
1. Introduction

Aujourd’hui, nous allons parler des mystères de la vie de Jésus. Qu’est-ce
que  ça  veut  dire,  quel  est  le  lien  avec  le  Credo  ?  En  effet,  en  se
concentrant sur les élément les plus fondamentaux de notre foi, le Credo
semble faire un raccourci sur la vie de Jésus  : “Il est né... il est mort !”
Le Symbole des Apôtres ne dit effectivement rien explicitement de sa vie
terrestre,  pourtant  ce  que  les  Évangiles  nous  en  disent  doit  bien
évidemment être au coeur de notre méditation, de notre foi,  donc nous
vous proposons d’y réfléchir un peu plus aujourd’hui.

2. Mot “mystère” dans le Nouveau Testament

Les  auteurs  du  Nouveau  Testament  utilisent  pour  cela  le  terme  de
“Mystère du Christ ” : le mot “Mystère”, originaire du grec et traduit en latin
par “Sacrement”, signifie originellement “secret”, “révélation” que seul les
initiés peuvent comprendre.
Saint Paul et les évangéliste vont plutôt l’utiliser pour parler de manière
générale du plan de salut de Dieu pour les hommes, autrement dit l’envoi
de Jésus sur terre, qui par sa mort et sa résurrection rachète l’humanité.
On  appelle  “mystères  de  la  vie  de  Jésus”  les  événements  de  sa  vie
terrestre, mais formant un tout, éclairés par ceux dont on parle da ns le
Credo  -- les mystère de Dieu fait homme (mystères de l’Incarnation) et de
la croix (mystères de la Pâques) : nous aborderons d’ailleurs les mystères
douloureux  plus  largement  dans  les  prochaines  semaines,  pour  nous
accompagner dans le temps pascal.

3.  Les  mystères  du  Christ  :  Révélation  du  Père,  Rédemption  et
Récapitulation

Réfléchir aux mystères de la vie de Jésus, c’est donc avant tout voir dans
chaque acte, chaque parole,  chaque souffrance,  et  même dans chaque
silence de Jésus la révélation du Père  : Jésus dit à ses disciples « Qui me
voit, voit le Père » (Jn 14,9).
Chaque élément  de sa vie manifeste l’amour de Dieu,  sa volonté de
sauver tous les hommes , et la manière dont Jésus accomplit, récapitule
le sens des Écritures .

4. Méditer ces mystères nous conduit à prendre Jésus comme modèle

L'Église croit que Jésus n’a pas vécu sa vie pour lui, mais pour nous, pour
nous transmettre son message et nous montrer l’exemple  :

● un exemple d’humilité , Dieu ayant accepté de se faire homme ;
● un exemple de compassion , par son accueil sans répit de tous,
sa prédilection pour les pauvres et les petits ;
● un exemple de pardon  et de miséricorde , poussés au-delà de la
raison  humaine  :  je  vous  invite  à  écouter  tout  particulièrement
l’Évangile tout à l’heure, même si vous la connaissez probablement
déjà bien : “le fils prodigue” ;
● un exemple d’obéissance , par exemple dans le quotidien de sa
vie cachée, quand Luc nous dit simplement  qu’il était « soumis à
ses parents”, et qu’« il croissait en sagesse, en taille et en grâce
devant Dieu et devant les hommes » (Lc 2,51).



Méditer les mystères de la vie de Jésus permet ainsi de reconnaître en lui
le  modèle  que nous  sommes invités  à  suivre,  mais  aussi  à  deviner  le
visage de Dieu et comprendre le sens de la venue du Christ sur terre.

5. Dans le thème du Carême : la tentation au désert

Bien  sûr,  je  ne  peux  pas  aborder  tous  ces  mystères  aujourd’hui,  mais
puisque  nous  sommes  en  Carême,  nous  pouvons  juste  réfléchir  à  la
tentation de Jésus, après 40 jours au désert.
Ce passage que nous avons lu le premier dimanche de Carême fait écho
aux  tentations  d’Adam  au  Paradis  et  du  peuple  juif  au  désert.  Les
Évangélistes indiquent le sens de ce passage mystérieux : Jésus est le
nouvel Adam, qui a su rester fidèle , et c’est aussi celui qui accomplit la
vocation d’Israël : contrairement à ceux qui avaient provoqué Dieu pendant
quarante ans au désert, le Christ se révèle comme le Serviteur obéissant
de Dieu .
Ce passage montre aussi la manière qu’a le Fils de Dieu d’être Messie, à
l’opposé de celle que lui propose Satan et que les hommes désirent parfois
lui attribuer, qui serait plutôt un Messie de pouvoir et de puissance.
Ces 40 jours au désert, ce mystère de la tentation, l’Église s’y unit chaque
année : c’est le Carême !


